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De Rome le r5. Novembre. 
’AËte folemnel de la poffef- 
fion, que le Pape a prife 
… de‘l’Evêché de Rome:s’eft 
fait Dimanche dernier 
avec toute la pompe ima- 
ginable & au milieu des 
acclamations d’un peuple incroyable; le 
concours des-Etrangers a aufi été fort 
grand, & l’on en compte jufqu’à 70. 
mille, que cette cérémonie a attirés dans 
cette Capitale, Sa Sainteté a fait à cet- 
te occafion diftribuer aux pauvres So, 
mille livres de viande de Bœuf. On a 
aufh frappé en mémoire de cet événe- 
ment une Medäille, qui a d’un côte le 
Bufte du S.P., &fur le Revers la Ju- 
lice avec ces mots:Oriefur in diebus e 
Il doit -fe tenir le 20. de ce mois un 
Confiftoire, dans lequel on croit: que Sa 
Sainteté nommera à quelques uns des 
chapeaux,qui font vacans; mais on igno- 
re ab{olument quels font les fujets,à qui 
Elle les deftine, & l’on garde là-deflus 
un fecret impénétrable, 


De Gênes. le 4. Novembre. 


On a rec aujourd’hui avis de Lishon- 
ne, que le Vaifeau au bord duquel fe 
trouvoit le Marquis de Mendoxa Mini» 
ftre d’Etat pour être tranfporté en Afri- 
que après fa disgrace, avoit été pris par 
un Armateur d'Alger. Le Roi, à ce 
qu’on aflure, s’y trouve maintenant hors 
du danger. 

De St. Malo le 25..Ofobre. 

M. de Fogafles de la Baffie, Evêque 
de cette Ville, a donné ün- Mandement 
plein Ge doétrine, d'éloquence, & d’onc- 
tion, pour exciter notre  reconnoiffance 
envers le Ciel, au fujet de la défaite des 
Anglois à St.Caff, ordonner des priéres 
& des Services divins pour nos Guerriers 
tués à cette AËtion, & recommander de 
foulager pardes aumônes les Habitans 
des lieux, „que les Ennemis ont dévañtés. 
En exécution de ce Mandement, ‘on.a 
vů la piété des Machabées, qui nous y 
eft propofée pour modéle, fe retracer ici 
dans les attes de Religion & de charité, 


e) 


qu’on y a exercés avec autant d'édifica-, 


tion quede reconnoïffance & de jaye. 
De Paris, le 10. Novembre. 

Si jamais il y eut un tems qui deman- 
dât une application conftante, c’eft bien 
aujourd’hui: La fingularité des troubles 
qui agitent une partie de l’Europe, & 
les nuages qui fé forment encore,,exi- 
gent tout ‘ce que l'expérience la plus 
\confommée & le fens le plus raflis peu- 
vent apporter dans la dircétion. Les fi- 
ftêmes changent; Et la politique pour- 
roit bien, plutôt même,qu’on ne la pen- 
fe, ouvrir des routes fi tortueufés, qu’a 
moins d'être ferme fur les étriers, on 
courroit rifque fouvent de fe voir démon- 
ter. On parle fort fingulièrement d’une 
Perfonne de‘marque, dont le départ fubit 
attira dernièrement. les regards du Pu- 
blic: On va jufqu’à le taxer de félonie; 
Et l’on débite» qu’à fon paflage dans une 
des grandes Villes au Sud de cette Mo- 
narchie, il a été mis aux arrêts. La cho- 
fe, fi elle eft vraie, eft trop importante, 
pour ne pas fe dévoiler dans peu. 

Notre Efcadre de Bre/f, malgré la vi- 
gilance des Anglois, a trouvé moïen de 
paler en Amérique; Ce qui, vů qu’une 
partie de leur Flotte en eft revenuë en 
Europe» pourtoit bien y caufer du chan- 
gement; D'un autre côté, les Déta- 
chemens des Gardes Françoises & Suilfès, 
difpersés dans les Villes des Pays- Bas, 
qu’on s’attendoit à voir revenir à Paris, 
ont été contremaudés: Ils refteront dans 
les Quartiers qu'ils, occupent, crainte de 
quelque nouvelle defcente de la part des 
Anglois, 

Tous les avis du Bas-Rhin nous con- 
firment dans l’opinion, que nos Armées 
vont fe rapprocher de ce Fleuve, pour 
y établir leurs Quartiers d'hiver. On 
parle de Neutralité; Mais, vu ce qui s’eft 
paisé il y aunan, il n’y aguères d’ap- 
parence:qu’il puiffe en Être queftion, Ce 


qu’il y a de bien ceftain eft, que plufie- 
urs Officiers vont venir ici paffer l’hiver. 

Lè Roi eft arrivé de Fontainebleau à 
Verfaillés le 10. de ce mois, &S. M. ya 
tenu lea, le fceau pour la 38. fois. Le 
13. l’Evêque d'Evreux preta ferment 
entre les mains de S. M. 

Le même jour l’ouverture du Parle- 
ment fe fit ici, avec les Cérémoniés ordi- 
naires, par une Mefe folemnelle à la- 
quelle le fieur Mole, Premier Préfident, 
& les Chambres affiftérent, & qui fut 
celebrée par l'Abbé de Sailly Chantre de 
la Sainte Chapelle & Aumonier de Ma 
dame la Dauphine, 

L’Academie Royale des, Infcriptions 
& Belles-Lettres fit le r4. l'ouverture de 
fes Affemblées. Le Sieur le Bean, Se- 
cretaire pérpetuelsannonça à ce fujet ‘du 
prix, qui doit étre diftribué à la Séance 
publique d’après Paques de l’année 1760. 
Il confifte à examiner, Quelle fut Peten- 
duë de la Navigation & du commerce des 
Esyptiens fous les Repnes des Ptolomées. 

Le Marquis de Paulmy, Préfident de 
l’Académie, donna enfuite une Médaille 
d'or au Sieur Frederic-Samuel Schmidts 
fils du Principal du Collége de Berne en 

uife. C’eft le fecond Prix qui lui eft 
adjugé. 

Le fieur de Lisle, Aftronome de PA- 
cadémie Royale des Sciences & de la 
Marine, eut l'honneur de préfenter à Sa 
Majefté le 31. du mois dernier, une 
grande Carte Célefte, où il avoit tracé 
la route de la Comété qui a été obfervée 
à Paris, dans l'Obfervatoire de la Mari- 
ne. à l'Hôtel de Clugui par le Sieur Mefi- 
er, Commis de la. Marine -pour les Ob- 
fervations Aftronormiques. 

On préfume, que c’eft la même Come- 
te, qui a été obfervée en Angleterre dans 
le courant du-mois de Juin, & en Saxe, 
au mois de Juillet. 

Le Roi a eu la bonté de temoigner fa 


fatisfattion du travail du Sieur Meffer, 
qui fut prélent à l’explication,.que le Sie- 
ur de Lisle en fit à Sa Majefté. 

Le Roi de Naples. a fait l’honneur au 
Sieur de Fouchi, Sécrétaire de l’Acadé- 
mie Royale des Sciences, de les envoyer 
les premiers Volumes de la Grande Col- 
Je£tion des Antiquités d’Herculanum.Cet 
Ouvrage, entrepris par ordre de ce Mo- 
narque eft éxécuté avéc beaucoup de 
foin & de goût, On y agravé les ‘Ta- 
bleaux à frefque. qui ont été decouverts 
dans les ruines de cette ville, &'qui après 
avoir été enfevelis fous les cendres du 
Vesuve depuis lan 79. de PEre Chré- 
tienne, ont été retrouvés avec toute la 
fraicheur de leur coloris. 

Le Graveur s’eft aflervi à rendre ces 
Tableaux tels qu'ils fonts & avec tou- 
tes les alterations” qu’ils ont fouffertes. 
Il a tiré avantage de leurs diverfes gran- 
deurs pour les diftribuer dans toutes les 
vignettes & jufques dans les lettres gri- 
fes. La gravüre a beaucoup d’expreflion. 

De, Londres le 12. Novembre. 

On s'arrange de toute facon pour fe 
conferver l’importante Ile duCap-Bréton. 
Nos Armuriers ont travaillé à double 
journée à la Tour, pour préparer une 
grande quantité d'armes, que l’on defti- 
ne pour Louisbourg: Et les Vaiffeaux de 
Guerre, ainfi que les Bâtimens d: tranf- 
port & Marchands, que l’on avait pré- 
parés ‘pour s’y-rendre, proftèrent d’un 
vent Ef. le 22. OStobre dernier. Sui- 
yant les avis de ces Quartiers là, on a ré- 
tabli les Ouvtages de la Place: De forte 
qu'ils fe trouvent de nouveau en bon état 
de défenfe. On les a garni de31. Ca- 
nons; & de 7. Mortiers de fonte;Et l'on 
a pourvu les Magafins de roco Bafils de 
Poudre, & de toutes les autres Muni- 
tions néceffaires, 

De la Haye le 23, Novembre. 

Les Etats de cette Province ont fait 

hier louverture de leur {ance ordinaire, 


On dit, que S, A. R.. Madame la 
Princefle Gouvernante a afluré les De- 
putés, d’Amferdäm & des autres villes, 
dont on a dernierèment parlé, qu’Elle 
comptoit être en état de leur donner 
dans 6. femaines une Reponfe fatisfaifan- 
te fur les affaires, qui on fait l'objet de 
leur Députation; que Mylord Holder- 
nefs avoit écrit à PEtat, pour lui expli- 
quer les raifons, qui avoient empêché 
qu’on déliberât en Argleterre fur les 
plaintes de la République; & qu’elle leur 
remettoiti à eux les Députés, dans Ia 
perfonne de leur chef, une copie de cette 
Lettre. 

Cette reponfe de S.A.R. paroït néan- 
moins ne pas avoir totalement calmé la 
fermentation, qui regne dans les Efpritss 
& l’on prétend,qu’en attendant l’ifluë de 
ces promeffes les négocians des villes ma- 
ritimes ont projétté de mettre en Mer 
une Flotte formidable, pour l'entretien 
de laquelle les fonds font déjà trouvés. 

DeBruxelles le 21, obre. 

Madame Royale arriva le 16. au foir 
de Mons. en cette Ville, pour ‘y venir 
voir S.A.R. notre Gouverneur Général, 
fon Séreniffime Frere. 

Le Comte de la Marche, Prince du 
Sang, pafa avant-hier {a nuit par cette 
Ville venant de l’Armée du Maréchal de 
Contades, pour fe réndré à Paris, 

Le Bâtaillon de Vernon Milice, arrivé 
hier-ici de France, eft, parti ce matin 
pour fe rendre fur le Bas- Rhin.. * 

De Francfort le 22. Novembre. 

Suivant les nouvelles de l’Armée du 
Maréchal de Contades, les Régimens de 
Cavalerie de cette Armée, qui doivent 
ainfi que les Troupes de Saxe fe joindre 
à M. le Prince de: Soubise, partirent le 
12. vèrs le foir des- environs de Soeff,-& 
marcherent par Bericke & Brillen fur 
Marbourg, pour hyverner,. à ce qu’on 
affure, le lang de la Labn & du côté de 
Gieffen. 


Toute l’Armée ,a de fon côté marché 
ler3. de Hamm à Unna, & le r4 ellea 
paffe la Roer dans les environs de ‘were, 
pour fe porter fur Daffeldor/f, Cologne &c. 
Pour couvrir cette marche quelqües com- 
pagnies de Volontaires refterent jufques 
au foir à Hamm, & cependant les Trou- 
pes légères de Hannowure pañlerent [a 
Lippe» pour harceller l'Armée Fançoise. 
Il y eut entre autre une Efcarmouche 4€ 
fez vive du côté de Hergingen, \où les 
Hannovriers ont eMuyé quelque perte, 
& ont enfuite fait tranfborter à Hamm 
fur des charriots quantité de leurs blef- 
sés, 

Les Lettres de Mwnffer portent égale- 
mënt, que l'Armée Hannowrienne va de 
fon côté fe feparer; qu'il ne doit refter 
dans cet Evêché & dans celui de Pader- 
born, que quelques Régimens,non com- 
pris les Garnifons de Munfler & d'Osna. 
bruck; & que le gros des Troupes alliées 
aura fes Quartiers d’hyver en partie dans 
le Duché de Breme, & en partie dans 
l'Eleétorat d Hannovre. 

Le Quartier Général du Prince de 
Soabise étoit encore d’ailleurs fuivant 
les Lettres du 15. à Cafèl mais la pluf- 
part des Troupts aux ordres de ce Prin- 
ce avoient acomirrencé d'entrer en Quar- 
tier de Cantonnement. On ignoroit ce- 
pendant encore fi leurs Quartiers d'hyver 
feroient établis dans le Comté de Hanaun 
ou fur le Haut: Rhin, où fi elles reftero- 
ient.dans la Æeff, ens’approchant fim- 
plement de plus près du Territoire de 
Fulde & dIsenbours. 
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Les François travaillent au reffe de 
nouveau aux- tortifications de Wesel & 
Pon doit y tranfporter de Rees & d’ Em- 
merick quantité de Paliffades. 

On mande de Brunswick,que le Corps 
du feu Prince Fra çois tué à la Bâtaille 
de Hochkirchen y étoit arrivé le 14. de ce 
mois, & qu'il y avoit été inhumé dans 
le tombeau de fes Ancêtres, 

De Vienne le 2. Decembre. 

Les dernieres nouvelles de Prague 
portent, que Poh travailloit à faire en- 
trer les Troupes I. & R. dans les dif- 
férens Quartiers: d'hyver, qui leur ont 
été affignés. 

De Petersbourg le 13. Novembre. 

Le 6. de ce mois on lança à l’eau 2. 
Vaiffeaux de guerre, chacun de 8o. piè- 
ces de Canon, lefquels furent nommés, 
Pun le St. André, & l’autre le 554. clé. 
ment. Il fe fit à cette occafon 3. déchar- 
ges de PArtillerie de l’Amirauté, dont 
les Charpentiers reçurent de. l’Impéra- 
trice une fomme d'argent, comme une 
marque de la fatisfaétion que SÉ M. avoit 
de leur travail. Toute la Nobleffe, qui 
s’étoit renduë au Chantier pour être fpe- 
Æatrice de la Cérémonie, fut invitée le 
foir à un fhlendide Repas, qui fe donna 
dans le College de l’Amirauté, & pen- 
dant lequel les Santés furent annoncées 
au bruit du canon. 

L’Amiril Afifchoukow, aïant fini. fa 
croifière dans la Mer Baltique, en revint 
la fémaine derniere avec fon Efcadre, 
qui efttoute rentrée dans le Port de 
Cronftadt. 


AVERTISSEMENT. 


Qn fait favoir,-que le fecond Tome 


LR 


la Preffe à FImprimerie des Ecoles Pivufes. 


du Livre, qui a pour- titre: Nomenclator 
Quatuor Lingaarums Gallice, Polonices Germanice, & Latine, vient de {ortir de 


JL contient outre differentes matières, 


les Bons-Mots, & des Lettres, qui pourront fervir d'exercice ‘à ceux, qui aprennent 


Pune ou l’autre deces quatre Langues. 
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De Ratisbonne, le 26. Novembre. 
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y SA I paroit ici depuis peu, un Mémoire intitulé, Réponfè veridique au 
ARN Mémoire que l Envoyé Electoral de Brandebourg e publié "le 19.-0- 
étobre dernier au fujet de Pindafion. du Duché de Mecklenbourg par 
les Troupes Pruffiennes. Voici comment s’enonce ce dernier Memoire. 
» S.A. S. le Duc de Mecklenbourg doit commencer par recon- 
ssnoitre » que fuivant fa nable facon de penfer, S; M. Pruflienne 
H ne defire rien plus finon, que Ia verité parvienne de toutes parts à 
Car, fa connoiffance, qu’Elle veut, que tous ceux , qui font à {on fer- 
Hvice, agiffent d’après ce principe, & que par conféquent Elle fe croit mal férvie, 
lorsque la vérité n’eft point réfpeëtée dans les avis, qu’on lui donne fur les in- 

ntentions & les mefures de fes Co-Etats. 

»L’Envoyé Eleétoral de Brandebourg à la Diette de l’Empire peut foi même 
sfe juger fur ce principe, depuis Je Mémoire qu’il a publié le 19: Oétobre: dernier 
contre le Duc de Mecklenbourg. Tout le contenu de ce Mémoire eft une preuve 
sinconteftable, que $. M. Pruflienne a été informée par fes Officiers d’une maniere 
»direétement oppofée à la façon de penfer & d'agir deS. A. S. & peu conforme à 
pla verité. 

»S. A. S. défireroit ne point fe trouver dans une néceffité aufi preffante, que 
celle où Elle eft; de montrer à la Diette & au Public impartial combien. ce Mé- 
„moire eft peu fondé, & combien il eft défe@ueux: mais dans l'obligation, où Elle 
fe voit de le faire, ce fera du moins fans reffentiment > & dans des termes conve- 
»nables à la dignité du lieu, des perfonnes, & de l'affaire, dont il s’agit. 

„Le Miniftre Eleétoral de Brandebourg avoue dans fon Mémoire à la face de 
„tout PEmpire, que le Pays de Mecklerbourg a été envahi à main armée, & qu’on 
»y a exigé des Contributions en Argent, en Grain, en hommes, &-en Betail: mais 
»il allegue que ce procédé eft conforme au Droit de la Guerre. 

» 1. Parceque le Duc a fait voir des difpoñitions peu favorables au Roi de 
»Pruffés & contraires aux PaËtes de Famille, qui fubfitent entre les deux Maifons. 

» 2.: Parceque. le Duc n’a pas ratifié la convention concluë le 2. Août 1756. 
„entre les Plenipotentiaires des deux Etats à la Diette, ‘au fujet des mesintelligen 
„ces furvenues par raport aux enrollemens. 

» 3. Parcequ’on a refufé, dé la maniere Ja plus disgracieufe, la fortie du grain 
„du Mecklenbourgs lorsque Je Roi de Pruffè l’a demandée. 

» 4. Parcequ’au contraire le Mecklerbourg a fourni à l'Armée Ssedoife toutes 
sortes d’afiftances particulierement en grain. 

» S» Parceque le Duc a voté à la Diette contre le Roi de Prufè. 

3 6: Parceque S.A.S. a pris avec la Couronne de France. des engagemens con- 
sttaires à S.M. Praffienne, 


On vé repondre folidement,, fincerement, & le plus fuccinétement qu'il fera 
poffible à ces imputations deitituées ‘de tout fondement. 

Quant au prémier de ces Griefs, qui a pour objet les procedés hoftiles & con- 
traires aux Paétes de Famille entre le Roi & le Duc, on n’y repondra que par une 
chole, qui eft connuë de tout le monde : \c’eft que, parvenuë à peine à la Regence, 
S.A.S- envoya qu'iqu'un à S.M. Préfffenne » pour rechercher fincerement fon af- 
fection & fon amitié ; quele Duc fe donna tous les mouvemens poifibles , afin de 
parvenir à un accommodement folide par rapport aux dificultés furvenués à Pégard 
des enrollemens, & qu’il donna toutes les marques imaginables & toutes les aflu- 
rances poffibles de l’éftime & de l’attachement les plus purs. Pour fe convaincre 
de la verité de ces Faits. M. P Envoyé de Brandek urg àla Diette n’a qu’à confulter 
les Archives du Roi fon Maitre; & d’ailleurs les AÛtes de la Diette des années 1755. 
&.1756.peuvent demoñtrer à qui l’on doit attribuer la ceffation &l’anéantiffement des 
anciens Pates de Famille: il füfira, pour s’en convaincre, de jetter les yeux fur la 
convention faite deux mois après l’avenement du Duc à la Regence, c’eft à dire le r. 
Août 1756. entre les Miniftres Plenipotentiaires du Roi & du Duc; elle prouve par 
la fignature même de l’Envoyé Eleétoral , que le’ Duc n’a rien nepligé de fon côté, 
tant en général qu’en particulier, pourtour ce qui concernoit les PaËtes de Famille, 

Suite du JOURNAL du Siège d’Olmutz 

Cette fortie fut, exécutée le 13. avec beaucoup. de fuccès par 550. hommes 
& 100. travailleurs commandés à cet effet. 3000. hommes des Ennemis tant Soldats 
que travailleurs. furent forcés d’abandonner leurs retranchemens , où d’ailleurs ils 
étoient dans l’eau jusqu’au genou 5; on ruina tout ce qu’on trouva, & l’on jetta dans 
les foffés remplis d’eau, toutes les munitions, que l’on put. Le Général de Drafko- 
witz perça même avec les Croates jusques: par délà la Æ sligen Creutz Capelle , il y 
encloua 13. Canons ou Mortiers, détruifit les fafcines qui, vû leur humidité , ne 
purent: être, brulées , & nos gens afommerent à coups de croffés ou chafférent la 
bayonnette au bout du. fufil ce qui fe trouva retiré derriere les Batteries. On tua 
aux Ennemis. dans cette fortie plus. de 200. hommes, fans compter ce qui fut ble 
fé, & nous y perdimes dé notre: côté én morts r. Capitaine. & 25, hommes, en bleffés 
1. Liéutenant & 35. & en manquans 41. 

1l y eut àla pointe: du jour un incendie. dans 1a ville, qui confuma la vielle 

ie & le moulin; le feu continua. avec la même vivacité pendant le jour , les 
Ennernis jettant. en même têms. & à la fois 6. à 7. bombes toûjours accompagnées 
de plufieurs boulets. de Canons: ils. battirent tout le front de l'ouvrage de la porte 
S-. Catherine » & les rues: nommées. Spor: Gafen. & Meler- Guffen ainf que le Faux- 
bourg foufrirent beaucoup. On compta: ce jour-là 13. plus de 1400. bombes & 
bouléts d’Obufiers & environ 700. boulets de Canon: qu'ils tirerent, cependant 
tous. leurs efforts fur le Sa/xer-Gut furent inutiles, & l’on en tira avec beaucoup 
d'avantage, fur leur flanc, quoique la contregarde N. 7. & les ravelin. N.. 18. euflent 
été mis hors d'état par le feu des afliégeans. 

Les Ennemis renforcerent ce jour-là. le pofte de Holifx & s’étendirent jusques 

54%, afin de nous refférrer de plus enplus:. Sur les 4.-heures après midi un 
Gros. de: leur Infanterie & de leur Cavallerie vint des environs de Slatenitz» camper 
fur la gauche de Krenan vèrs le Tafelberg, ils continuerent au refte de pouffer leurs: 
travaux à la fappe, & depuis. 8. jusqu’à y. heures, du foir. ils jetterent plus de 40. 
Bombes. dans la. Ville ule.. 


